FICHES DOMINICALES
Revue pour les équipes liturgiques
3e dimanche du temps ordinaire
22 janvier 2023
(Année Matthieu - A)

Dimanche de la parole de Dieu
Semaine de prière pour l’unité des chrétiens


Comme les apôtres, suivons Jésus sur un autre chemin.

 « Dieu fait vivre celui qui vient à lui. Il n'est pas nécessaire d'être pur, d'être conforme, d'être digne, d'être brillant. Il suffit de se lever, d'aller vers lui et de dire : Me voici! J'ai faim! »
Charles Singer, Saisons, Desclée, p. 166.



AUTOUR DES TEXTES
À partir des lectures
Ce troisième dimanche du temps ordinaire est aussi celui de la Semaine de prière pour l’unité des chrétiens. On trouvera des propositions liturgiques dans les textes nationaux et la seconde lecture nous semble bien adaptée pour en faire mémoire.
Le passage d’Isaïe est en partie celui de la nuit de Noël. Il fait de Capharnaüm la Galilée des nations, son carrefour, alors qu’il n’y a plus grand monde du royaume d’Israël, et c’est dans ce milieu-là que Jésus va appeler ses premiers apôtres, Pierre, André, Jacques et Jean. Car l’Évangile est pour tous. Les apôtres laissent là leurs barques et leurs filets, suivent Jésus qui enseigne dans les synagogues, proclame l’Évangile du Royaume et opère de nombreuses guérisons. Évangélisation et gestes signifiants, aujourd’hui nous dirions évangélisation et sacramentalisation, sont les deux éléments de la sequela Christi (suite du Christ). 
Quant à la lettre de Paul, elle souligne justement le fait d’une communauté divisée, qui ne se réfère pas au Christ mais à l’apôtre qu’elle préfère. Or, cela ne fait pas son unité.
Première lecture : Isaïe 8, 23b-9,3
Ce poème du prophète Isaïe recoupe partiellement celui que nous proclamons chaque année durant la nuit de Noël. Ce dimanche, il nous manque la partie finale qui en donne le contexte : l’avènement royal, d’Ézéchias ou possiblement de Josias.
Par contre, nous avons le verset qui précède et qui nous aide à mieux comprendre la situation historique dans laquelle Isaïe intervient. Le regard du prophète se penche sur les régions du nord de la Terre sainte, autour du lac de Tibériade, comme nous le nommons aujourd’hui. À cette époque, ces territoires sont perdus pour le royaume d’Israël, ayant été progressivement grignotés par le royaume de Damas d’abord, puis par les Assyriens.
Il n’y a presque plus de fils d’Israël qui résident sur ses territoires ; les politiques de déportation ont conduit cette région à n’être peuplée que par des personnes venues d’autres nations.
C’est pourquoi Isaïe fait œuvre de géographe, et décide de nommer ce pays le carrefour des nations. Carrefour, en hébreu « Galilée », c’est le nom que la région porte encore aujourd’hui. Cette dénomination, guère élogieuse dans la bouche du prophète, n’empêche pas l’espérance : Dieu interviendra pour que ce pays obscur - mais en quoi l’est-il vraiment sinon parce que le Messie ne peut lui accorder sa protection ? - puisse voir la lumière.
Pour le prophète, c’est le roi dont il est en train de célébrer l’avènement qui apportera la solution. L’évangile de ce dimanche réinterprète les choses autrement.
Psaume 26
Ce psaume est la prière confiante de celui qui demande à Dieu une protection. Autour du psalmiste, les personnes sont hostiles, mais il n’a pour autant aucune raison de craindre ou de trembler. Dieu est sa lumière. La lumière apporte beaucoup de choses : elle éclaire bien sûr, mais aussi elle rassure, car elle permet au psalmiste de se repérer dans l’espace dans lequel il vit.
La présence de Dieu auprès de son peuple est toujours une présence lumineuse, car elle permet d’appréhender le sens de l’histoire et fait ainsi que la terre ne soit plus étrangère mais bien celle que Dieu nous donne.
Deuxième lecture : 1 Corinthiens 1, 10-13.17
Ce paragraphe, situé au début de la première lettre aux Corinthiens, décrit la situation qui motive les quatre premiers chapitres de cette lettre, ceux que nous entendrons jusqu’à l’entrée en Carême.
La communauté est divisée parce qu’au lieu de se référer et de se comprendre par rapport au Seigneur Jésus Christ, chacun se détermine par rapport à l’apôtre qu’il préfère. Il y en a bien un qui dit appartenir au Christ. Il a raison. Mais son attachement au Christ ne produit pas l’unité, c’est juste son choix, un choix parmi d’autres possibles.
Paul commence par faire réfléchir sur le baptême. Quand on était baptisé par Jean le Baptiste, effectivement on devenait disciple de Jean Baptiste. Mais on ne peut plus raisonner ainsi. Quand on est baptisé par Paul, Apollos, Pierre ou quiconque, on devient disciple de Jésus Christ. Ainsi, c’est le baptême qui fait l’unité de la communauté. La suite du texte va être une réflexion sur le rôle d’un apôtre dont la mission est de faire entendre l’Évangile qui annonce Jésus, Messie crucifié.
Évangile : Matthieu 4, 12-23
Comme le prophète Isaïe, Mathieu fait œuvre de géographe : il prend soin de nommer les lieux que Jésus parcourt. Le carrefour des nations, la Galilée, que désignait Isaïe et qui était promis à une grande lumière, voit se réaliser l’ancien oracle (cf. 1re lecture). Jésus est là, il annonce le royaume des Cieux tout proche et cette proclamation est lumineuse.
Cette lumière que représente le Christ change le sens de l’existence : Simon, André, Jacques et Jean font l’expérience d’être saisis par le passage de Jésus dans leur vie et acceptent de le suivre. Au début de l’Évangile, Mathieu met ainsi en garde son lecteur : en lisant l’histoire qui va suivre, il entendra le même appel, éprouvera la même lumière et devra à son tour librement répondre.
Pistes d’homélie
En chemin avec Jésus
Avec l'évangile de ce dimanche, il y a un air de commencement. Jésus, nouvellement investi par son Père lors de son baptême, et sorti victorieux de l'épreuve du désert, va pouvoir inaugurer son ministère public. L'arrestation de Jean Baptiste a pu d'ailleurs contribuer à ce départ. Voici donc Jésus prêt pour la mission. Pour cela, il change de cap : il quitte Nazareth, après 30 ans de « vie cachée » pour venir habiter Capharnaüm. Il réalise ainsi ce qu'annonçait le prophète Isaïe : « Pays de Zabulon et pays de Nephtali, route de la mer et pays au-delà du Jourdain, Galilée des nations ». L'Évangile est bien pour tous, personne n'en est exclu ! C'est dire la nouveauté qui s'opère avec Jésus. Il vient projeter la lumière sur les pays de l'ombre ; il vient éclairer la marche du peuple qui allait dans les ténèbres (1re lecture). Il rajeunit en somme le temps des hommes.
« À partir de ce moment », précise le récit, Jésus proclame à tous vents l'avènement du Royaume. Au nom de Dieu son Père, Jésus va à la rencontre de tous et chacun, sur leurs chemins d'humanité. Il sollicite d'eux une démarche en retour : la conversion. Celle-ci n'est pas changement de religion, mais changement de cœur. Se convertir, c'est accepter de se déplacer, de s'ouvrir à l'inattendu de Dieu. En même temps, Jésus va entraîner dans son sillage, dans cette dynamique lumineuse, des hommes de toutes conditions. C'est l'appel des quatre premiers disciples, au bord du lac de Galilée : « Venez à ma suite… ». Jésus se manifeste vraiment comme leader, maître de Vie, tout désireux de révéler les secrets du Royaume. Il dessine ainsi la condition de disciples : marcher derrière lui, s'accorder, s'ajuster, se conformer à ses mœurs, passer sur l'autre rive. Grâce à ce parcours initiatique, les disciples parviendront à la stature d'apôtres, quand s'achèvera le temps de Jésus, le Christ.
Au début de cette année 2023 où nous nous sommes offert des vœux, fixons notre regard sur Jésus. Christ est notre espérance. Avec lui, les commencements sont toujours possibles. « Le royaume des Cieux est tout proche ». Dieu nous attend dans « l'ordinaire » du temps des hommes. Chaque jour peut devenir, pour qui a le cœur disponible, « l'aujourd'hui de Dieu ».
Dernière réflexion. La Semaine de prière pour l'unité des chrétiens nous remet devant l'exigence évangélique de fraternité en Christ. « Qu'il n'y ait pas de divisions entre vous » écrit saint Paul aux chrétiens de Corinthe (2e lecture). Toute division entre nous n'est-elle pas perçue comme scandale et contre-témoignage à la beauté de l'Évangile ?
« Jésus est le chemin qui nous mène droit vers le Père,
c'est lui qui est la Vérité, il est la Vie ! »
Antoine Gagnié,
prêtre du diocèse de Luçon (85)
Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…
LA GALILÉE. C’est le lieu où Dieu a réalisé la résurrection du peuple (1re lecture), le faisant passer de la honte à la gloire, des ténèbres à la lumière. Quels passages de ce genre nous a-t-il été donné de faire ? 
C’est aussi le pays des « ténèbres », des mal-croyants ; puisque Jésus s’est installé à Capharnaüm (évangile), est-il demandé à l’Église de s’installer parmi les mal-croyants ? 
LUMIÈRE. « Le peuple… a vu une grande lumière » (1re lecture et évangile) ; « le Seigneur est ma lumière » (psaume). Comment le Christ éclaire-t-il la relation à Dieu ? La relation aux autres ? La manière d’appréhender l’avenir, pour ne pas voir que le négatif… ?
DIRE LA BONNE NOUVELLE. D’après Isaïe, c’est aider les gens à trouver dans leur histoire la présence agissante de Dieu : « Le Seigneur a couvert de gloire… » (1re lecture). Pouvons-nous aider les gens (qui ont un regard souvent négatif) à voir que le Christ agit en suscitant des miséricordieux, des cœurs purs, des artisans de paix, des assoiffés de justice… ?
LA CONVERSION. « Convertissez-vous » (évangile). Comment dire aux autres qu’ils ont à changer leur vie ? Est-ce qu’avant de demander aux autres de se convertir, il ne faudrait pas que les chrétiens se convertissent vers plus de prière, de soutien fraternel… ? Les prophètes – et Jésus – demandaient la conversion et ont été tués ; est-ce que l’Église est pareillement exposée ?
COHÉRENCE. D’après Paul, on évangélise si on fait coïncider la foi qu’on professe et ce qu’on vit ; par exemple le message d’unité et la vie dans l’unité. Est-ce possible d’être « tous vraiment d’accord » ? Comment vivons-nous la diversité ?


DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre
On se référera aux propositions faites par le service national pour l’unité des chrétiens. Il s’agit de mettre en œuvre ce que nous disions dimanche dernier : « Suivre un autre chemin », c’est-à-dire celui que nous propose l’Esprit pour vivre la suite du Christ.
On pourrait faire une aspersion au début et prendre l’eau au baptistère pour dire le lien avec la fête du baptême du Seigneur.
À la prière universelle, il pourra y avoir une intention pour la Semaine de prière pour l’unité des chrétiens.
Pour se former en équipe
Évangélisation ou/et sacramentalisation ?
La question n’est pas d’aujourd’hui : faut-il les deux pour être chrétien ? L’une précède-t-elle l’autre ? Laquelle ? Si oui, dans quel sens ? Comment les articuler ? Faut-il systématiquement évangéliser avant de sacramentaliser ?
Les pratiques dans les temps et dans les lieux ont beaucoup varié. Au début de l’ère chrétienne, la préparation des adultes au baptême demandait quelques années. Aujourd’hui, de nombreux diocèses invitent à un accueil inconditionnel, même si en même temps des organes de formation ont tendance à proposer, à la suite de Christoph Théobald, une pastorale de l’engendrement. Sacré débat pour tous et pas seulement pour les personnes ordonnées. Car peut-on donner des sacrements avant qu’une personne n’ait fait un chemin personnel de foi, avant qu’elle soit reçue au cœur d’une Église qu’elle n’a pas l’habitude de fréquenter ?
D’autant qu’aujourd’hui, on baptise surtout des bébés qui, par définition, n’ont pas accès à la parole. Si la foi se révèle être d’abord une adhésion individuelle, c’est donc du côté des parents qu’il nous faut nous tourner. Or, on sait bien que leur demande ne correspond pas forcément à la démarche que l’on peut lire dans les Actes des Apôtres, la conversion de l’eunuque et celles des 3 000 personnes après la prédication de Pierre. En fait, évangéliser c’est favoriser la découverte de Jésus comme maître et Seigneur. Comme le dit saint Ignace : « La personne ne peut pas la professer si elle ne le connaît pas ».
Sans doute l’histoire est-elle coupable d’avoir fait reposer toute la pastorale sur les sacrements. Or le baptême ne fait pas tout. Le mystère du Christ peut très bien être découvert par d’autres chemins, ce qui de fait ne rend pas le baptême obligatoire pour suivre le Christ. C’est l’appartenance au groupe que nous nommons l’Église qui est la plus précieuse. Car normalement l’authenticité de la rencontre avec Jésus se partage avec d’autres. Autrement, le risque est grand de ne tenir compte que des valeurs à vivre, ce qui est déjà respectable. Mais le lien au groupe ecclésial propose un rassemblement autour d’une personne, Jésus, même si cette Église, nous en faisons souvent l’expérience, est défaillante. Vivre les sacrements en Église, c’est se donner des lieux de ressourcement permanent. J’aime bien cette formule d’une grand-mère : « Sacramentaliser sans évangéliser, c’est comme oublier le levain dans ton gâteau. Il sortira à plat du four ».
Louis Michel Renier

POUR UNE CÉLÉBRATION DOMINICALE DE LA PAROLE
lorsqu’il n’y a pas d’eucharistie

Chaque diocèse définit le genre d’assemblée qu’il convient de tenir, le dimanche, dans les églises où l’eucharistie ne peut pas être célébrée. Soit les petites paroisses (relais) sont invitées à prier au cours de la semaine, réservant l’eucharistie à un seul lieu de rassemblement, soit elles sont conviées à célébrer le dimanche par des célébrations de la Parole, en alternance avec l’eucharistie, selon une fréquence prévue. 
Devant la diversité des pratiques diocésaines, et aussi à la lecture des remerciements qui nous parviennent, nous désirons assurer cette mission susceptible de répondre aux divers besoins, d'autant que, dans ces courriers de remerciements, nous parviennent des témoignages qui soulignent la richesse de la diversité de nos propositions. C’est pour cela que les Fiches Dominicales vous offrent une aide, aussi bien pour la préparation des messes, que pour celle des célébrations de la Parole de Dieu.
D’autre part, les Fiches Dominicales suggèrent que, lors des célébrations où l’on communie au Christ dans sa Parole, on ne distribue pas la communion au pain eucharistique. Cependant, si cette dernière est prévue par les orientations diocésaines, les Fiches suggèrent qu’elle soit donnée avec du pain eucharistique consacré le jour même et apporté de la messe paroissiale.
Temps de l’accueil 
[bookmark: _Hlk112339519]La personne qui conduit la célébration salue l’assemblée :
Ce troisième dimanche est le dimanche de la Semaine de l’unité mais il est aussi le dimanche de la Parole. Le pape François a demandé que le troisième dimanche du temps ordinaire soit le dimanche de la parole de Dieu. Bien sûr, chaque dimanche, comprend le temps de la Parole, mais le pape a voulu que nous donnions plus de place à la parole de Dieu dans nos vies. Puisse ce dimanche nous donner faim de cette Parole qui fait notre unité et la rendre de plus en plus féconde en nos vies et dans nos missions. 
Nous sommes rassemblés par la Parole : Au nom du Père….
· CHANT D’ENTRÉE
D 62 / K 62 - Ta parole nous rassemble
Ce chant peut accompagner une procession avec le livre de la Parole et des porteurs de lumière choisis dans la diversité selon les communautés.
· PRÉPARATION PÉNITENTIELLE
La personne qui conduit la célébration peut dire :
Aujourd’hui ne fermons pas notre cœur mais écoutons la voix du Seigneur. Dans le silence posons-nous la question : quelle place est-ce que je donne à la parole de Dieu dans ma vie ? (Silence). 
Que Dieu notre Père et Jésus Christ Notre Seigneur nous donnent la grâce et la paix.
Tous : Béni soit Dieun maintenant et toujours.
· GLOIRE À DIEU
· PRIÈRE D’OUVERTURE
Nous vous suggérons soit celle de la messe pour l’unité des chrétiens (Missel p. 1105 et 1106) ou celle de ce dimanche (voir les propositions page 7 de cette fiche).
Temps de la Parole 
Le christianisme n’est pas une religion du livre, mais bien de la parole de Dieu, Verbe fait chair en Jésus ressuscité, présent à son Église.
Cette parole est lumière : c’est à la Galilée que le prophète Isaïe annonce « Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu se lever une grande lumière ». 
Cette parole est rencontre : C’est en Galilée que Jésus appelle à la conversion, et appelle ses premiers disciples à le suivre. Il vient dans leur quotidien, simplement et les appelle à une réponse qui fait bouger, changer de chemin.
· LECTURE DU LIVRE DU PROPHÈTE ISAÏE (8, 23b – 9, 3)
· PSAUME 26
Avec le psalmiste chantons notre confiance : « Espère le Seigneur, sois fort et prends courage ! »
· ALLÉLUIA
· ÉVANGILE DE JÉSUS CHRIST SELON SAINT MATTHIEU (4, 12-23)
· ACCLAMATION APRÈS L’ÉVANGILE
En ce jour, l’acclamation de l’Évangile pourra être déployée, solennelle, joyeuse, par exemple : 
U 52-99 - Messe des pèlerins - Acclamons la parole de Dieu 
25 messes pour toutes les assemblées - Volume 1
Il est possible d’y inclure quelques acclamations (1 voix puis tous) : 
[bookmark: _Hlk112340890]Parole de Dieu, parole de vie,
parole de Dieu pour l´homme aujourd´hui,
parole de Dieu, message de paix… 
R/ Louange à toi, Seigneur Jésus, louange à toi, louange à toi !
Le chant « Tout au long du chemin - I 303-4 » permet de choisir quelques acclamations. Ces acclamations pourraient conduire à un temps de prière silencieuse.
I 303-4 - Tout au long du chemin - Chantons en Église n°163, Signes Musiques n°8
· CREDO
Après avoir écouté la parole de Dieu, nous proclamons notre foi avec le Symbole de Nicée Constantinople. Il nous invite, plus particulièrement en ce dimanche, à confesser que Jésus est bien vrai Dieu et vrai homme, Verbe de Dieu, Parole vivante !
Il sera important de le mettre sur la feuille de messe et il pourra être coupé par le refrain :
AL54-39 - Messe des pèlerins - Credo, je crois en Dieu 
Signes Musiques n°103 / 25 messes pour toutes les assemblées - Volume 1
· PRIÈRE UNIVERSELLE 
L’équipe liturgique pourra s’inspirer des propositions p. 9 de cette fiche.
Temps de la louange et de l’action de grâce
· PRIÈRE DE LOUANGE
(À partir de la prière eucharistique pour la réconciliation N°2)
Vraiment, il est juste et bon, de te rendre grâce et de chanter ta louange, Dieu, le Père tout-puissant, pour l’œuvre que tu accomplis dans ce monde par notre Seigneur Jésus, le Christ. Au sein de notre humanité encore désunie et déchirée, nous savons d’expérience que tu changes les cœurs et les prépares à la réconciliation. Ton Esprit travaille le cœur des hommes : pour que les ennemis se parlent à nouveau, les adversaires se tendent la main, et que les peuples cherchent à se rencontrer. Oui, c’est ton œuvre, Seigneur, quand l’amour l’emporte sur la haine, quand la vengeance fait place au pardon, et la discorde se change en amitié.
R/ Que soit béni le nom de Dieu, de siècles en siècles, qu’il soit béni.
Père tout-puissant, nous te bénissons par Jésus Christ, ton Fils, venu dans notre monde en ton nom. Il est la Parole du salut pour les hommes, la main que tu tends aux pécheurs, le chemin par où nous arrive la paix que tu donnes. R/
Nous te rendons grâce pour le don de l’Esprit Saint. Qu’il fasse de ton Église le signe visible de l’unité entre les hommes, et l’instrument de ta paix ; qu’il nous garde en communion avec ton peuple tout entier. Alors, avec tous ceux qui, de par le monde, par des chemins différents, te cherchent et te reconnaissent comme Père, nous pouvons dire : Notre Père…
· GESTE DE PAIX
« Frères je vous exhorte, au nom de notre Seigneur Jésus Christ qu’il n’y ait pas de divisions entre vous… soyez en parfaite harmonie » nous dit saint Paul. Alors, au nom du Seigneur Jésus, donnons-nous la paix.
Temps de l’envoi
· ANNONCES
· BÉNÉDICTION 
Dans le monde d’aujourd’hui, les cultures et les religions se côtoient de manière très proche, et la foi des croyants de tous bords est interrogée et appelée au dialogue. Que le Seigneur nous donne la grâce de vivre en pleine fraternité avec nos frères et sœurs d’autres religions, ouverts à tous. Amen.
Jésus a choisi la Galilée, carrefour des païens, pour inaugurer l’annonce du Royaume et appeler ses premiers disciples. Que ta Parole surgisse encore en nos cœurs, qu’elle fasse de nous des témoins joyeux de l’Évangile dans la Galilée de nos villages et de nos cités. Amen.
· ENVOI 
Que Dieu nous garde dans l’unité et nous bénisse, au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit. Amen.
Allons dans la paix du Christ. Nous rendons grâce à Dieu.
· CHANT
Si l’équipe en fait le choix, nous vous suggérons :
[bookmark: _Hlk112346307]I 26-38 	Il nous précède en Galilée	 Chantons en Église n°163/ Signes Musiques n°56
K 54-08 	Ouvrir des chemins d’Évangile 	Chantons en Église- Messe des pèlerins
Note : Si le chant n’est pas assez connu pour être chanté dans la procession de sortie, il sera chanté avant le « Allons dans la paix du Christ ».



POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE
 « Comme les apôtres, suivons Jésus sur un autre chemin »
À la suite du baptême de Jésus, ce dimanche fait mémoire du début de l’activité missionnaire de Jésus. Comme les disciples à la suite de leur rencontre avec Jésus, nous sommes invités à prendre un autre chemin, propre à chacun.
Ce dimanche est « Dimanche de la parole de Dieu » et se situe au milieu de la Semaine de prière pour l’unité de chrétiens (18-25 janvier). Le thème retenu est : « Apprenez à faire le bien, recherchez la justice » (Is 1, 17). 
La couleur liturgique est le vert.
OUVERTURE
Durant cette eucharistie, nous pourrons demander au Seigneur la grâce de nous décider à suivre Jésus sur un autre chemin.
Procession, accueil et chant d’entrée
Pendant la procession d’entrée, l’assemblée peut chanter l’un des chants suivant :
TK 51-32	Appelés pour bâtir le Royaume 	Signes Musiques n° 126
X 973 / A 222	Sur les chemins de Palestine	Signes Musiques n° 125 et 36
X 548	Écoute la voix du Seigneur	CNA 761 / Signes Musiques n° 135
KD 14-56-1/A 14-56-1	Dieu nous a tous appelés	CNA 571 / Signes Musiques n° 71 et 23
A 54-22	Jésus Christ, parole de Dieu	Chantons en Église n° 177
En ce début de célébration, il peut être opportun de rappeler que ce 3e dimanche du temps ordinaire est consacré à la célébration, à la réflexion et à la proclamation de la parole de Dieu.
Pourquoi ne pas rappeler l’épilogue de Dei verbum (n° 26) : « Que par la lecture et l’étude des Livres Saints “la Parole de Dieu accomplisse sa course et soit glorifiée”, et (…) qu’elle comble de plus en plus le cœur des hommes ».
Préparation pénitentielle
[bookmark: _GoBack]Le prêtre invite les fidèles à un temps de silence pour reconnaître que nous préférons suivre nos vues plutôt que celles de Dieu puis à proclamer sa miséricorde.
En ce dimanche, nous vous proposons la bénédiction et l'aspersion de l'eau en mémoire du baptême (voir Missel p. 1373 et voir « Des mises en œuvres » p. 4 de cette fiche. Un membre de l’équipe baptême pourrait aller puiser de l’eau dans le baptistère et l’apporter au prêtre.
Pendant l’aspersion, on chantera par exemple :
AL 192	Lave-nous de nos fautes	CNA 698 / CD Chantons en Église n° 110
I 18-65-11	J’ai vu l’eau vive 	Chantons en Église n° 181
· Le prêtre dit la conclusion : Que Dieu tout-puissant…
Gloire à Dieu
Ensemble, louons et bénissons Dieu qui nous appelle à vivre de sa vie.
Nous recommandons de garder la même mélodie pour les deux dimanches du temps ordinaire de ce dossier (2e et 3e dimanches), par exemple :
AL 32-31 – Messe ''La source de la vie'' - Gloire à Dieu – CNA 199 / Signes Musiques n°88
Prière d’ouverture
Celle de la messe du jour (Missel, p. 329)
Dieu éternel et tout-puissant, 
dans ta bienveillance, dirige nos actions, 
afin qu’au nom de ton Fils bien-aimé,
nous portions des fruits en abondance.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit, 
Dieu, pour les siècles des siècles.
ou celle pour l’unité des chrétiens - B (Missel, p. 1109)
Seigneur Dieu,
tu as uni des peuples divers
dans la confession de ton nom ;
donne-nous de vouloir ce que tu commandes
et de pouvoir l’accomplir ;
afin que le peuple appelé à ton royaume
ait au cœur la même foi
et dans ses actes le même amour.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur,
qui vit et règne avec toi dans l’unité du Saint-Esprit,
Dieu, pour les siècles des siècles.
LITURGIE DE LA PAROLE
Proclamer la 1ère lecture – Is 8, 23b - 9,3
Monition (facultative) : Isaïe nous situe la Galilée comme le carrefour des nations. Il appelle à garder l’espérance au cœur malgré la prise de pouvoir des Assyriens. C’est de là que Jésus appellera ses premiers disciples.
En ce jour de la parole de Dieu, il est particulièrement important que le lecteur soit choisi à l’avance. Pour qu’il puisse méditer le texte avant de le proclamer, les commentaires « Autour des textes » p. 2 de cette fiche peuvent lui être transmis. Il pourra alors proclamer ce texte en mettant en valeur :
· les antithèses qui structurent les deux premières phrases : « honte / gloire ; ténèbres / grande lumière ; ombre / lumière »
· l’explosion de joie de la 3e phrase : « Tu as prodigué la joie, tu as fait grandir l’allégresse… »
· le passage ouvert par Dieu, de la servitude à la liberté : « joug, barre, bâton,… tu les as brisés ».
Chanter le PSAUME 26
Pour une mise en œuvre chantée, nous vous suggérons la mélodie de Louis Groslambert que vous retrouverez dans le classeur des Nouvelles antiennes, Année C – Psaume 26 – 2e dimanche de Carême.
Vous pouvez également choisir celle écrite par Jean-Pascal Hervy. Vous la retrouverez sur le site de Chantons en Église : ZL 26-44 – Jean Pascal Hervy - Psaumes pour les dimanches et les fêtes, année C (ADF)
Le Seigneur est ma lumière et mon salut.
A 	Le Seigneur est ma lumière et mon salut ;
B 	de qui aurais-je crainte ?
C 	Le Seigneur est le rempart de ma vie ;
D 	devant qui tremblerais-je ?

A 	J’ai demandé une chose au Seigneur,
B 	la seule que je cherche :
C 	habiter la maison du Seigneur
D 	tous les jours de ma vie.

A 	Mais j’en suis sûr, je verrai les bontés du Seigneur
B 	sur la terre des vivants.
C 	« Espère le Seigneur, sois fort et prends courage ;
D 	espère le Seigneur. »
Proclamer la 2e lecture – 1 Corinthiens 1, 10-13. 17
Monition (facultative) : Il ne s’agit pas de choisir en fonction de tel ou tel apôtre qu’on préfère, mais en fonction du message de Jésus lui-même.
Le lecteur aura soin de méditer ce texte avant de le proclamer. En ce sens, il est nécessaire de le choisir suffisamment à l’avance en lui transmettant éventuellement les commentaires « Autour des textes » p. 2 de cette fiche. Il pourra alors proclamer ce texte en variant le ton :
· dans le 2e paragraphe : « Moi, j’appartiens… Moi j’appartiens… ». 
· pour les questions du début du 3e paragraphe : « Le Christ est-il donc divisé ?... »
Acclamation de l’Évangile
Par l’Alléluia, toute l’assemblée des fidèles « accueille le Seigneur qui va leur parler dans l’Évangile, le salue et professe sa foi en chantant » (PGMR 62). 
Pour saluer le Seigneur et professer sa foi en chantant, nous vous proposons de conserver la même acclamation pour les 2e et 3e dimanches du temps ordinaire :
Alléluia « L’Esprit du Seigneur » - CNA 215-18

Jésus proclamait l’Évangile du Royaume,
et guérissait toute maladie dans le peuple.
Proclamer l’Évangile : Matthieu 4, 12-23

Profession de foi
« Par la foi l’homme soumet complètement son intelligence et sa volonté à Dieu. De tout son être l’homme donne son assentiment à Dieu Révélateur. L’Écriture Sainte appelle « obéissance de la foi » cette réponse de l’homme au Dieu qui se révèle » (CEC 143). 
Par le Credo, comme les disciples, répondons à l’appel de Dieu.
Prière universelle 
Dans la prière universelle, nous présentons nos demandes pour les besoins de l’Église et pour le salut du monde entier. Par cette prière, notre communion s’élargit au-delà de la communauté rassemblée pour prier en un lieu précis. N’oublions pas de prendre en compte les actualités récentes lors de sa rédaction. Ne prenez pas telles quelles ces intentions rédigées il y a plusieurs mois.
· Introduction
« Espère le Seigneur, sois fort et prends courage. » 
Avec confiance, prions Dieu notre Père. C’est lui qui nous rassemble et fait notre unité.
· Refrain adressé au Père ou silence
· Pistes pour les intentions :
Dieu notre Père, nous te confions ton Église :
pour qu’à temps et contretemps, elle proclame la richesse de ta Parole 
et qu’elle la rende accessible à tous les hommes.
Dieu notre Père, nous te prions pour nos différentes Églises 
appelées à tendre vers l'unité dans le respect des différences légitimes. 
Qu'elles soient animées par un grand esprit de charité, de dialogue et d'estime mutuelle.
Dieu notre Père, nous te prions pour la communauté que nous formons.
Que ta Parole nous façonne à l'image du Christ
et nous éveille à notre mission au milieu des hommes, en portant le souci des pauvres et des petits.
· Conclusion : 
Dieu notre Père, nous te prions :
mets-en nous ton Esprit Saint 
pour que ta Parole ne trouve pas seulement en nous des auditeurs,
mais des témoins et des serviteurs de l'Évangile 
et nous fasse repartir à la suite du Christ par un autre chemin.
LITURGIE DE L’EUCHARISTIE

Préparation de l’autel et présentation des dons
· PROCESSION DES OFFRANDES 
Nous recevons tout de Dieu, jusqu’à notre pain quotidien. L’offrande que Dieu attend de nous est celle de notre cœur, par le Christ et de notre action de grâce. Toute l’assemblée s’associe à cette démarche.
Ce temps préparatoire à la liturgie eucharistique peut être accompagné par une musique ou un chant s’adressant au Père. 
· QUÊTE
L’argent de la quête sera déposé à un endroit approprié, hors de la table eucharistique. 
· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES
Celle de la messe du jour (Missel, p. 329)
Accueille avec bienveillance nos présents,
nous t’en prions, Seigneur : 
qu’ils soient sanctifiés 
et servent ainsi à notre salut.
Par le Christ, notre Seigneur.
ou celle pour l’unité des chrétiens - B (Missel, p. 1110)
En célébrant le mémorial de notre salut,
nous implorons humblement ta bonté, Seigneur :
que le sacrement offert avec amour
devienne pour nous le signe de l’unité
et le lien de la charité.
Par le Christ, notre Seigneur.
Prière d’action de grâce 
· PRÉFACE ET PRIÈRE EUCHARISTIQUE
Nous suggérons celle « Pour l’unité des chrétiens » (Missel p. 1106) : « Par lui, tu nous conduis à la connaissance de ta vérité, pour que nous devenions son corps, unis dans une seule foi et un seul baptême... » ou encore la 8e préface des dimanches (Missel p. 437) : « Par le sang de ton Fils et la force de l’Esprit, tu as voulu réunir auprès de toi tes enfants que le péché avait éloignés ; et ce peuple qui tient son unité de la Trinité sainte... »
L’ordinaire peut être le même que celui du 2e dimanche du temps ordinaire, par exemple :
· SAINT, LE SEIGNEUR
AL 61-96 – Messe de saint Victorien - Saint, le Seigneur – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2)
· ANAMNÈSE 
AL 10-07 – Anamnèse - Messe « Soleil des Nations » – 25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1)
Fraction du pain & communion
· NOTRE PÈRE
Il peut être introduit par quelques mots : 
Prions pour suivre Jésus sur un autre chemin, un chemin qu’il a ouvert pour nous, par sa Parole.
Unis dans le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance la prière que nous avons reçue du Sauveur : Notre Père…
· GESTE DE PAIX 
En cette Semaine de prière pour l’unité des chrétiens, pour « apprendre à faire le bien et rechercher la justice » (Is 1, 17), commençons par prendre un temps de silence pour ouvrir notre cœur à la paix de Dieu. Puis, partageons-la…
· CHANT DE LA FRACTION 
Pour les deux dimanches du temps ordinaire de ce dossier, nous vous suggérons de conserver la même mélodie, par exemple : 
AL 61-96	 Messe de saint Victorien - Agneau de Dieu	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 2) / CD Signes n° 77
AL 70-89 	Messe de saint Louis - Agneau de Dieu 	25 messes pour toutes les assemblées (vol. 1) / CD Signes n° 66
· INVITATOIRE À LA COMMUNION
« Venez à ma suite, et je vous ferai pêcheurs d’hommes ». (Mt 4, 19)
Voici l’Agneau de Dieu,
voici celui qui enlève les péchés du monde.
Heureux les invités au repas des noces de l’Agneau 
· COMMUNION
Pendant la démarche de communion, nous pouvons chanter, par exemple :
D 291 / X 979	Disciples de Jésus	Signes Musiques n° 42 et 149
D 59-02	Corps de Jésus Christ	CD « Rassemblés par Jésus Christ »
D 203	Pain des merveilles	Chants liturgiques - Anthologie (vol. 1)
Après la communion, si l’assemblée n’a pas chanté pendant la démarche de communion, nous vous suggérons :
X 548	Écoute la voix du Seigneur	CNA 761 / Signes Musiques n° 135
Y 243-1 / C 243-1	Tenons en éveil	CNA 591 / Signes Musiques n° 33 et 148

· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.
Celle de la messe du jour (Missel, p. 339)
Nous t’en prions, Dieu tout-puissant ;
nous recevons de toi la grâce qui fait vivre :
fais que nous trouvions toujours notre gloire
dans ce que tu nous donnes.
Par le Christ, notre Seigneur.
ou celle pour l’unité des chrétiens - B (Missel, p. 1110)
Répands en nous, Seigneur, ton esprit de charité 
et, par la force de ce sacrifice,
unis dans un même amour
ceux qui croient en toi.
Par le Christ, notre Seigneur.
LITURGIE DE L’ENVOI

Annonces
Ce temps d’information peut se faire l’écho de ce qui est proposé ce dimanche dans le cadre du « Dimanche de la Parole de Dieu ». De même, des propositions de prières pour l’unité des chrétiens peuvent être faites.
Bénédiction et Envoi
En ce dimanche où nous sommes invités à suivre Jésus sur un autre chemin et à lire les Écritures, nous vous suggérons de terminer cette célébration, par la 3e bénédiction solennelle du temps ordinaire (Missel p. 532) :
Dans sa clémence, que Dieu tout-puissant vous bénisse :
qu’il répande sur vous la sagesse menant au salut.
R/. Amen.
Qu’il vous nourrisse toujours par les enseignements de la foi
et vous garde attachés à faire le bien.
R/. Amen.
Qu’il tourne vers lui vos pas,
et vous montre le chemin de la paix et de l’amour.
R/. Amen.
Et que la bénédiction de Dieu tout-puissant,
le Père, et le Fils, et le Saint-Esprit,
descende sur vous et y demeure toujours.
R/. Amen.
Allez porter l’Évangile du Seigneur.
Nous rendons grâce à Dieu.
Pour accompagner la procession de sortie de toute l’assemblée, nous vous suggérons :
TK 51-32	Appelés pour bâtir le Royaume 	Signes Musiques n° 126
T 58-92	Sur les chemins de l’espérance	CD « Rassemblés par Jésus Christ »
G 127	Sur les chemins du monde	Chants liturgiques - Anthologie (vol. 3)
T 54-06	Transmets la parole	Signes Musiques n° 100
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